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COMPTE RENDU DES SEANCES

DE LA

SOCIETE DE PHYSIQUE ET D'HISTOIRE NATURELLE

DE GENEVE

Seance du 8 jnin 1916

A. Bach. Sue les reactions de la Peroxydase puriliöe par ultrafiltration.

A. Bach. — Sur les reactions de la peroxydase purijiee par
ultrafiltration.

Comme suite ä ses recherehes sur la specificite presumee de la
Peroxydase, M. A. Bach a cherche ä se rendre compte de l'in-
fluence que la purification de ce ferment par ultrafiltration exerce
sur sa propriete d'accelerer l'oxydation des phenols et des amines
arornatiques par le peroxyde d'hydrogene. A cet efl'et, un extrait
de 3 kg. de raifort reduit en pulpe a ete souinis ä rultrafiltration,
dans un appareil decrit anterieurement, pendant 4 mois, le residu
colloidal obtenu a encore ete lave, dans le meme appareil, avec
1 litre d'eau chargee de toluene et finalement dissous dans l'eau et
filtre sur un filtre ordinaire pour eliminer les colloi'des qui se sont
coagules spontanement. Avec l'extrait ainsi obtenu et ramene a sa
dilution initiale et avec l'extrait non soutnis a la purification, des

experiences d'oxydation comparatives ont ete instituees sur le

phenol, le gaiaeol, l'hydroquinone, le pyrogallol, l'orcine, l'ani-
iine, la dimetylaniline, la diethylaniline, la benzidine et la p-phe-
nylenediamine en presence de peroxyde d'hydrogene. Des
differences appreciables ont ete constatees entre les resultats de ces
deux series d'essais, mais ces differences s'expliquent non pas par
des phenomönes de specificite, mais exclusivement par l'absence

ou la presence d'ions d'hydrogene dans le melange en reaction :

l'extrait ultraliltre etait pavfaitement neutre, alors que l'extrait
primitif etait franchement acide. En acidulant l'extrait ultraliltre,
on obtenait les mßmes resultats qu'avec l'autre extrait. Ces resultats

montrent que la peroxydase n'est pas un ferment speeifique
dans le sens qu'on attache ordinairement ä ce mot.

M. Bach a encore etudie, avec la möme preparation de peroxydase,

l'influence que la substitution dans le noyau aromatique des

phenols exerce sur leur oxydabilite par le Systeme peroxydase -)-
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peroxyde d'hydrogene. Les experiences ont ete faites avec la serie
de l'o-cresol:

HO HO HO HO

o-Cresol Saligemine Aldehyde salioyl. Acide snlicyl.

Les deux premiers termes sont oxydes par le Systeme Peroxydase

-j- peroxyde d'hyrdrogene en solution neutre, le troisieme
terme n'est oxyde qu'en solution alcaline, le quatrieme n'est plus
oxyde quelle que soit la reaction du milieu.

Seance du 29 juin

A. Schidlof et A. Targonski. Mouvement brownien des particules non
spheriques. — J. Briquet. L'appareil agrippeur du fruit dans les especes

europeenues du genre Bidens. — Ch.-Eug. Guye. 1° L'equation de la
dbeharge disruptive et la possibility de trois sortes de potentiels explosifs-
2° Hypothese d'un champ blectrostatique moldculaire.

A. Schidlof et A. Targonski. — Mouvement brownien des

particules non spheriques.
La probabilite que la duree de chute observee soit comprise

entre t et t -f- dt, lorsqu'une m6me particule parcourt toujours la
möme distance L est d'aprds E. Schrödinger (1) :

(L—«()> _s
pit) dt —^— e

su'< t dt (1)
2uX1

v etant la vitesse de chute « vraie » de la particule, e'est-a-dire
celle qu'elle aurait sous Finfluence de la pesanteur seule, et X2 le

carre moyen du deplacement brownien par seconde.
En introduisant dans cette formule ä la place de t la variable

b =— ' \*>
yt

on peut en deduire la loi de repartition approchee des ecarts brow-
niens £

-t (8)

p(t) dt e n' (1 d£.
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') E. Schrödinger, Phys. Zeitschr., 1915, 16, p. 289.
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